
Chers lecteurs, membres de nos paroisses et amis du

Défap, je suis heureux de pouvoir m’adresser à vous à

travers cette Lettre. Nouvellement élu président du

Défap, j’entame mon mandat par un événement 

important pour nous tous : le Forum missionnaire qui

aura lieu à Sète fin octobre. Pourquoi la mission revêt-

elle aujourd’hui tant d’importance ? Parce qu’elle 

manifeste un trésor et que ce trésor résiste au temps.

Grâce au Défap et à la Cevaa, vous êtes connectés avec

d’autres Églises présentes dans de multiples pays. Avec

elles vous savez que la terre est le bien commun de

tous les humains. Il faut en prendre soin. Vous savez

que le plus petit, le plus pauvre aux yeux des hommes

a autant d’importance que le plus riche et le plus

puissant. Vous savez que l’Évangile de Jésus le Christ

offre un sens à la vie, un bonheur et une joie intérieure

qu’aucun objet, aucune technique, aucune drogue ne

peut surpasser tout en résistant au temps. Vous savez

que le destin est une idole fabriquée par les hommes.

La fatalité ne fait pas partie de votre confession de foi.

Vous savez par-dessus tout que Dieu n’abandonne

pas son Église, ni ce monde. Christ a été ressuscité, il est

vivant et vous remplit de son souffle d’espérance pour vous

et pour le monde. Il révèle une humanité nouvelle qui place

l’amour de Dieu et des hommes au-dessus de tout.

Là est votre trésor, et il est important de le partager. Vous

êtes riches de ce savoir-être et de cette confiance chrétienne

et il est important d’en témoigner. Avancez en confiance

dans cet esprit de liberté, d’audace missionnaire et de service

du chrétien décrit par Martin Luther : « Le chrétien est un

homme libre, maître de toutes choses ; il n'est soumis à per-

sonne. – Un chrétien est un serviteur plein d'obéissance, il se

soumet à tous. »

Joël Dautheville, président du Défap
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Forum missionnaire

✂

Venez nombreux partager vos « parcours de mission » !

Fr
an

ce

Fiche d’inscription à retourner au : Défap - 102 Bd Arago 75014 Paris
Pour plus d’informations : animation@defap.fr

Nom : Prénom : 

Adresse : Téléphone : 

Code postal : Ville : 

Adresse email :

Eglise : Fonction dans l’Eglise :

Frais de participation : 60€
Étudiants/chômeurs : 20€

http://forumdefap.blogspot.fr

Il est grand temps de s’inscrire
au Forum « Parcours de Mission »
qui se tiendra du 28 au 30 octobre
au Lazaret, à Sète !

Un week-end pour partager nos
témoignages de foi, nos questions
sur notre vocation et notre vie de
chrétiens, nos idées sur la mission
de nos communautés…
Un week-end pour discuter de
thèmes actuels à partir de textes
bibliques…
Un week-end pour reprendre force
et courage, ensemble, par la ré-
flexion, le chant, la prière…
Un week-end pour construire un
réseau d’encouragement aux ac-
tions missionnaires, ici et ailleurs…

Aujourd’hui dans nos Églises se
développe toute une dynamique
d’apprentissage du témoignage. Il
s’agit de repérer dans sa vie, d’hier
à aujourd’hui, comment sont ap-
parues les réalités de la foi et de la
vocation, ceci afin de le partager
avec les autres, de le transmettre

autour de soi, notamment à desti-
nation des plus jeunes.

Cela ne va pas toujours de soi au
sein de communautés habituées à
une grande discrétion en matière
de foi et de spiritualité. Mais c’est
un défi à relever :
- afin de témoigner auprès de gens
en recherche que l’Évangile rend
nos vies plus vivantes.
- Et afin d’intégrer dans nos com-
munautés des chrétiens venus d’ail-
leurs, d’autres pays, d’autres cul-
tures et sensibilités spirituelles.

Car notre mission, c’est de « Faire
Église ensemble ! »   
Lors de notre Forum, nous lirons
également la Bible ensemble, au-
tour de thématiques qui résonnent
dans l’actualité : la relation entre
les différentes générations, le statut
de la femme, le multiculturalisme,
la nature de l’économie…

Parfois une lecture savante de la
Bible, tout en nous enrichissant

de connaissances historiques ou
linguistiques précieuses, nous a
donné des complexes pour lire le
texte avec notre seul bon sens et
notre sensibilité spirituelle.

Discuter et/ou prier la Bible en-
semble est aussi un défi à relever :
- Afin d’inviter largement des
croyants et non croyants à des
échanges fructueux pour tous.
- Afin d’éveiller chez les uns et les
autres le sens de l’écoute de ces
paroles bibliques qui savent re-
joindre le cœur des humains, no-
tamment dans les temps de dé-
tresse.



3 Lettre du Défap N° 10 -  septembre 2016

« Le Mur », prière pour la paix en Israël et Palestine, par le patriarche émérite
Michel Sabbah (extrait de la liturgie de la Semaine pour la paix en Israël et Palestine)

✂

Jésus étant entré, un jour de sabbat, dans la maison de l’un
des chefs des pharisiens, pour prendre un repas, les pharisiens
l’observaient. Et voici, un homme hydropique était devant lui.
Jésus prit la parole, et dit aux docteurs de la loi et aux phari-
siens : Est-il permis, ou non, de faire une guérison le jour du
sabbat ? Ils gardèrent le silence. Alors Jésus avança la main
sur cet homme, le guérit, et le renvoya. Puis il leur dit : Lequel
de vous, si son fils ou son bœuf tombe dans un puits, ne l’en
retirera pas aussitôt, le jour du sabbat ? Et ils ne purent rien
répondre à cela Luc 14,1-6

C’est en juif pratiquant le shabbat que Jésus en discute
le sens et les règles d’application avec ses coreligion-
naires. Et ce qui est au cœur du débat est essentiel, car
si le shabbat est saint, il importe de réfléchir sérieuse-
ment aux raisons de suspendre l’observance de tel ou
tel de ses commandements. Or existe dans le judaïsme
le principe du « pikuach nefesh », qui signifie que la pré-
servation de la vie justifie de telles suspensions.

La question est donc de savoir si la vie est véritablement
en danger, s’il y a urgence de la situation ou bien si l’on
peut surseoir à sa résolution jusqu’à la fin du shabbat.
En l’occurrence l’homme hydropique aurait pu sans
doute attendre quelques heures pour être soigné, à
moins que la douleur endurée soit insupportable. Quant
au cas du fils tombé dans un puits la règle pharisienne

Seigneur, tu es venu à nous, pour détruire les murs qui séparent les peuples, 
Pour établir la paix et unifier nos cœurs, 

Et pour créer un homme nouveau qui ne connaît pas l’inimitié mais seulement l’amour. 
Regarde-nous vivre sur cette terre, que tu as toi-même sanctifiée. 

Tu en as fait une terre de rencontre et de réconciliation pour tous les humains. 
Jette ton regard sur nous, sur ta terre sacrée. 
Nous vivons toujours séparés par des murs, 

Alors que nous croyons que tu nous aimes tous, du même amour. 

Oh ! Seigneur, les murs existent toujours et ils sont hauts ; 
Pas pour protéger, mais pour isoler, séparer, ignorer, discriminer et tuer. 

Les murs sont silencieux, mais ils créent des conflits et éloignent l’amour. 
Oh ! Seigneur, tes enfants se battent. Change leur cœur, 

Transforme ce que l’on investit pour la construction de murs en investissements pour construire la fraternité
et l’amour entre tes enfants.

Nous prions afin que tous puissent connaître 
le sens et la joie du repos !

est de l’en retirer le plus vite possible. De même
pour l’animal, a fortiori quand celui-ci est le seul
que possède son maître.

Quand Jésus choisit de ne pas attendre la fin du
shabbat pour faire une bonne action ou exercer la
compassion, il n’invalide pas le shabbat mais rap-
pelle plutôt, face à la tentation de légalisme, que le
shabbat est fait pour l’homme. 

Il ne faudrait donc pas tirer prétexte de l’attitude de
Jésus pour porter le discrédit sur ce jour saint et ceux
qui l’observent. Car le shabbat est un cadeau de Dieu
qui donne sens à la vie des hommes et au temps de la
création tout entière.

(Retrouvez la prière complète sur le site du Défap, www.defap.fr par le lien
http://tinyurl.com/hy5py7j)

M
éditation & prière

M
ali © A. Huber

Tous les jeudis matin: une méditation sur le site du Défap www.defap.fr
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Formation des envoyés

Les envoyés de 2016

Aimée et Stéphane Berger

Christian Bouzy

Jennifer Mihani Marine Quesnel

Samy Chenuelle

Nicolas Ehrismann Salomé Felz

Alexandra & Gérard Rigard

Gwenaëlle Taesch

Noémie Talbot

Lydie Wolff

Laos

Guadeloupe-
Martinique

Madagascar

Afrique du Sud Congo Brazzaville Congo Brazzaville Congo Brazzaville

Sénégal

Tunisie

Egypte

Tunisie

Congo Kinshasa

Camille Voltzenlogel

Comme chaque année en juillet, le Défap a accueilli pour une session de
formation de deux semaines les envoyés qui sont partis ou vont partir
dans le courant de l’année. Cette année, peu de vétérans de ce type d’en-
gagement et beaucoup de primo-partants, que ce soit dans le cadre des
associations partenaires du Défap ou directement avec notre institution.

Tous ont apprécié ce temps de rencontres et d’échanges, qui leur a permis
de faire le point entre ce qu’ils savaient déjà et ce qu’ils découvraient. Ils
ont pu également s’exercer à la communication grâce à un petit atelier
d’écriture, une nouveauté dans le cursus de la formation. Hormis cela, ce
sont les règles de sécurité et la bonne gestion des situations délicates qui
ont fait l’objet d’une attention commune.

Leurs témoignages seront à lire tout au long de l’année sur notre site internet,
www.defap.fr

En
vo

yé
s
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Le Défap recherche des pasteurs
Guyane
Recherche : un pasteur de l’EPUdF, de l’UEPAL ou de l’UNEPREF disponible pour quitter
son poste actuel et partir pour un engagement de quatre ans à Cayenne. Objectif : animer la
vie cultuelle et sociale de la communauté protestante, de tradition luthéro-réformée, et effec-
tuer un travail d’aumônerie à la prison de Cayenne.
Conditions : rémunération et avantages en nature (logement et véhicule). Poste à pourvoir à
partir de l’été 2017.

Djibouti
La paroisse de Djibouti a un caractère international, elle regroupe toutes les tendances protestantes
du monde. La majorité des paroissiens sont de passage à Djibouti, souvent pour une durée inférieure
à deux ans. L’une des missions de l’Église protestante évangélique de Djibouti (EPED) est de rendre
service à cette société mélangée qui l’accueille. Elle touche principalement les couches sociales défa-
vorisées.
Profil : Solide expérience paroissiale, à l’aise dans les réalités de l’Église universelle, bonne capacité
d’adaptation pour pouvoir s’adresser aussi bien à des paroissiens évangéliques qu’à des protestants
traditionnels, bonnes capacités de gestionnaire, ouverture au dialogue interreligieux, notamment is-
lamo-chrétien, bonne maîtrise du français et de l’anglais.
Conditions : Rémunération par le Défap sur la base du barème en vigueur, et logement dans un
presbytère meublé.
Durée : deux ans renouvelables, poste à pourvoir à partir du 1er septembre 2016.

La Réunion
Objectif : Animer la vie cultuelle de la communauté protestante de tradition luthéro-réformée.
Profil : Pasteur des Églises de France constituant le Défap : EPUdF, UEPAL ou UNEPREF, disponible
pour quitter son poste actuel.
Engagement : deux ans renouvelables
Conditions : Rémunération selon le barème EPUdF et avantages en nature (logement et véhicule).
Poste à pourvoir à partir de l’été 2017.

Postes à pourvoir

La maison du Défap a accueilli entre le 22 août et
le 10 septembre les nouveaux arrivants du pro-
gramme ABS (après-bac service), un dispositif qui
permet aux jeunes bacheliers de Kanaky-Nouvelle
Calédonie de faire leurs études su-
périeures en France. Strasbourg,
Alençon, Villetaneuse, ou Niort,
c’est du nord au sud qu’ils sont 
désormais dispersés. L’État s’étant
engagé à un rééquilibrage des compétences dans
ce territoire d’outre-mer, l’effectif des ABS a dou-
blé : ils sont aujourd’hui près de cinquante étu-
diants.

Le rôle du Défap dans ce programme
consiste à  rechercher des logements, accueil-
lir les jeunes à leur arrivée à Paris,  organiser
des rassemblements (deux fois par an) de

tous les étudiants faisant partie
du dispositif, les soutenir pour
une meilleure adaptation à la
vie dans l’hexagone, assurer un
suivi personnalisé tout au long

de leur séjour en France, les soutenir et ac-
compagner dans la gestion de leurs dossiers 
sociaux.

Arrivée des jeunes bacheliers de Kanaky Nouvelle-Calédonie

Après Bac Service
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Dans la Lettre du Défap du mois de juin (n° 9), nous avons pu-
blié en rubrique « Théologie » un texte de Jean-Luc Blanc, pas-
teur au Défap, intitulé : Le Christ peut-il marcher sur les
chemins de l’islam ? Méditation sur « l’entre-deux ».

Ce texte a suscité de nombreuses réactions dont celle publié
ci-dessous

Afin de poursuivre le débat, nous vous proposons trois extraits de l’une de ces réponses, que vous pouvez

retrouver en intégralité dans notre site www.defap.fr, sous l’onglet « Activités France ».

Nous vous invitons à réagir en retour.
Notre objectif : fin 2016, un dossier théologique sur ce sujet de « l’entre-deux ».

- Doit-on choisir ? Doit-on changer d'identité ? demande le
premier paragraphe. Ces deux questions sont très symp-
tomatiques des préoccupations actuelles, marquées no-
tamment par la psychanalyse. L'identité est sacrée :
culturelle, religieuse, traditionnelle, personnelle, elle
constitue un patrimoine intouchable. C'est la vénération
des racines, le culte de l'authenticité, de la subjectivité.
Ainsi, certains ont plaidé pour qu'on préserve les fé-
tiches et autres gri-gris, témoins des cultures anciennes.
Ils n'imaginent sans doute pas le poids de superstition
et de crainte qui peut être associé à de tels objets. En écri-
vant cela, je sais ce à quoi je m'expose : à pas-
ser pour un affreux colonialiste. Je
n'ignore pas qu'il a pu y avoir, mal-
heureusement, d'affreux colonia-
listes. Mais je rends grâce à Dieu
de ce que des témoins courageux
aient propagé l'Évangile biblique
de par le monde, faisant passer
des millions de personnes "des té-
nèbres à la lumière, de la puissance
de Satan à Dieu" (Ac 26.18). Je fais
partie de ces bénéficiaires reconnais-
sants. […]

- Il s'agit de penser un dialogue interne à chaque so-
ciété… lit-on au deuxième paragraphe. Là, on passe de
la psychanalyse à la sociologie. Ici, la donnée sacrée c'est
la citoyenneté, le "vivre ensemble". Ce qui nous unit est
plus grand. Qu'est-ce qui nous unit, en fait ? La nature
humaine et l'enrichissement mutuel par nos différences.
C'est indéniablement vrai. Mais la foi chrétienne 

pourrait disparaître, cela demeurerait tout aussi vrai.
Pour aboutir à quoi ? Au "vivre ensemble" ? On n'est pas
du tout contre (!). Mais je me demande si c'est pour cela
que Dieu a envoyé ses prophètes et, pour finir (...), Jésus-
Christ son Fils (Hé 1.1-4). Oui, je me le demande.
[…]

- Certains d'entre eux (des Musulmans qui veulent 
suivre le Christ) se réclament de courants théologiques
chrétiens déclarés hérétiques par les grands conciles,
note Jean-Luc Blanc. En 1923, le Doyen Émile Dou-

mergue a écrit en substance : Puisque les diver-
gences viennent des doctrines, supprimons

les doctrines ! C'était sur le ton de la dé-
rision, bien sûr. Mais beaucoup ont

choisi cette voie en apparence
prometteuse. Supprimons la notion
d'hérésie ! Supprimons La  Trinité.
Évidemment, c'est plus moderne que
de supprimer les hérétiques. Soyons

sérieux. Il ne s'agit pas de supprimer
les hérétiques, en tout cas pour les chré-

tiens dignes de ce nom. Il s'agit de se rap-
peler que l'apôtre Paul parle du risque "de

croire en vain" (1 Co 15.1-2), c'est-à-dire de croire
dans un message qui ne serait pas "tel que" celui qui lui
a été confié par le Seigneur lui-même et qu'il a annoncé.
On peut croire en vain… C'est pourquoi les premiers
chrétiens persévéraient dans l'enseignement des apôtres
et dans la communion (Ac 2.42). Les deux vont 
ensemble. La foi se réduit-elle à des doctrines ? Bien sûr
que non. Mais elle n'est pas sans les doctrines. […]

À vos plumes !

Réaction de Charles Nicolas, 
pasteur de l’UNEPREF, aumônier hospitalier à Alès
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Il avait vécu dans un
constant compagnonnage
avec les premiers mission-
naires de la SMEP en
Afrique australe. À travers
conférences, articles et ou-
vrages, il n’a cessé de rendre
hommage à leur travail

pionnier, contribuant à faire connaître l’histoire de
la Mission de Paris au Lesotho, et à nous ouvrir
sur nos propres richesses. Alain Ricard était catho-
lique.

En novembre 2000, un Défap en plein travaux et
sans chauffage accueillait Alain Ricard pour une
soirée de lancement d’Excursion missionnaire dans
les montagnes bleues, édition par ses soins d’un
manuscrit - présent dans les archives du Défap –
du missionnaire Thomas Arbousset. L’introduction
à ce texte évoque déjà une approche réaffirmée ul-
térieurement : « Je propose de lire dans les textes la
possibilité de l’ouverture à l’autre, la place de
l’hospitalité, la revendication de reconnaissance
d’une présence au monde. »

En mai 2002, Alain Ricard
nous faisait l’amitié de
donner l’une des confé-
rences prévues dans le 
cadre des manifestations
organisées pour l’inaugu-
ration de nos locaux 
rénovés. En 2010, il publiait
dans la revue Perspectives
missionnaires : « La Mission
de Paris au Lesotho, un
modèle entre ombres et lumières ? » (n°59, 2010/1),
article qui venait en prélude à la sortie d’un ouvrage
de spécialiste : Le sable de Babel : traduction et
apartheid, esquisse d'une anthropologie de la tex-
tualité (Ed. du CNRS, 2011). En 2014, il assurait la
réédition chez Karthala des Contes sotho d’Afrique
australe, initialement publié en 1895 par un autre
missionnaire-ethnographe, Édouard Jacottet.

Alain Ricard (1945-2016), universitaire, linguiste, africaniste, ami du Défap,

est décédé à Bordeaux le 27 août 2016. 

C’est enfin Alain Ricard qui avait attiré notre at-
tention sur la sortie en 2003 de l’ouvrage de l’his-
torien sud-africain Tim Couzens, Murder at Morija,
qui relate l’histoire de la Société des Missions au
Lesotho par le biais d’un fait divers intervenu en
1920, ainsi que sur la publication en 2009 de
Begging to be black, de l’auteure également sud-
africaine, Antjie Krog, en quête de sa propre
identité d’Africaine
blanche dans une Afrique
du sud post-apartheid, la-
quelle réinterprète pour
son compte la rencontre
en 1833 entre le chef sotho
Moshoeshoe et les mis-
sionnaires de la SMEP.

Début 2016, déjà atteint
par la maladie, il avait pris
la peine de passer au 
Défap. Il nous avait alors
remis sa contribution au récent colloque du Cap
sur Traduire Mofolo : Thomas Mofolo, écrivain sotho,
auteur du roman Chaka, était un instituteur formé
par la Mission de Paris en qui il avait identifié le
premier romancier africain. Lui, toujours si discret
sur sa foi, avait été heureux de nous offrir, à cette
même occasion, un exemplaire de son dernier es-
sai : Demeurer catholique... Vers un christianisme
générique ? « Ce qui m’a poussé à écrire ce livre ?
écrit-il, des années de rencontre avec des catéchu-
mènes, c’est-à-dire des adultes qui voulaient devenir
chrétiens. La difficulté à leur parler en termes d’au-
jourd’hui, à les faire entrer dans une démarche ou-
verte aux manières différentes de confesser sa foi.
Le souci de faire découvrir les richesses des diverses
traditions chrétiennes, qui nourrissent tant
d’hommes et de femmes aujourd’hui encore ! »

Claire-Lise Lombard 

Carnet
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Nous contacter : courrierdeslecteurs@defap.fr
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Un enfant dans la guerre
« Viens parmi nous, Esprit des falaises, ouvre les yeux de ceux qui vont devenir des
hommes !». D’un village paisible d’Afrique de l’Ouest aux tranchées d’une Europe
plongée dans la Grande Guerre, c’est l’étonnant voyage tant géographique qu’initiatique
qu’entreprend Adama. Ce conte nous invite à partager, à travers ses yeux d’enfant,
l’histoire commune à nos deux continents. La magie côtoie l’hyper réalité, et la tradition
flirte avec le modernisme. 
Un texte poétique et original qui transmet, à travers l’innocence d’Adama, un message
d’espoir et d’humanisme. Simon Rouby et Julien Lilti, Adama, le monde des souffles, Éditions
Actes Sud Junior (À partir de 8 ans), 88 pp. 15 €

Schweitzer, le « Grand Blanc » de Lambaréné
Mathieu Arnold consacre ici un troisième ouvrage à Albert Schweitzer, ce penseur dont le 
« le respect de la vie » a été le leitmotiv qui l’a guidé tout au long de sa vie. Parti en 1913 à
Lambaréné, dans l’actuel Gabon, pour y développer un hôpital, cet humaniste protestant
poursuit sa quête d’une éthique universelle par la compassion et la fraternité. Malgré une
époque marquée par les deux guerres mondiales, la montée des nationalismes et la course
aux armes nucléaires de la guerre froide, il n’a jamais cessé d’œuvrer à l’avènement du
Royaume. Albert Schweitzer, la compassion et la raison, Matthieu Arnold, Éditions Olivétan,
135 pp, 14 €.

Par Akila Benyoucef

Livres
Carnet

Henri André est décédé le 3 août 2016 à Lausanne. 
Né à Lafitte sur Lot en 1928, il avait été, avec son épouse,  envoyé au
Lesotho de 1953 à 1957 par la Société des missions, pour travailler comme
typographe à l’imprimerie de Morija. 

Né au Cap (Afrique du Sud) en 1926, Roland Debard est mort cet
été à Aytré (Charente-Maritime). 
Il était le fils du pasteur Marcel Debard et de Marthe née Bravais, partis
comme missionnaires pour le Lesotho seulement quelques mois avant sa
naissance. Bien qu’il n’ait passé que les huit premières années de sa vie dans
ce pays, Roland Debard lui était resté très attaché. Au début des années
2000, il avait lancé, en lien avec sa paroisse, une association dite « Parrainage
Jeannette », destinée à soutenir dans leurs études des écolières du Lesotho. 

Rendez-vous 
sur le site du Défap :

www.defap.fr
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Bertrand Vergniol : 
« Un programme de paix : des
envoyés œcuméniques au cœur

d’Israël / Palestine »

Jean-Luc Blanc : 
« l’interreligieux : mission et/ou dialogue »

Florence Taubmann : 
« Entretiens croisés sur la mission:

dis-moi quelle est ta mission, je te dirai
quelle est la mienne ».

contact : secretariat.general@defap.fr

Offres 
d’intervention

Dans les Églises et 
les communautés


